
 

 
« Très cher fils dans le Seigneur, 

Gemma, notre chère Vénérable, est ravie que tu comprennes le privilège que constitue sa sainte 

direction, qu’elle offre uniquement aux âmes qu’elle aime. Avance, mon fils, rien ne doit te troubler, 

car si tu as Dieu, que te manque-t-il ? 

Foi, amour et espérance. 

Foi. Pour comprendre les trésors de grâces dont la délicatesse de Jésus nous entoure. Cependant, ils 

restent obscurs lorsque l'on ne vit pas dans la foi ; en revanche, avec la foi, tout est clair et serein. 

Amour. Pour être en tout et à chaque instant entièrement à Jésus, qui attend de toi une réponse très 

subtile. Par cette correspondance, tu apprendras à l’aimer comme il le mérite. Oui, aime Jésus, mon 

fils, car Jésus est pour toi un Père bienveillant, qui souvent frappe doucement à ton cœur en te 

demandant l’amour que tu lui dois ; aime-le beaucoup. Ah ! Si tu pouvais comprendre ce que l’on 

peut accomplir quand on aime vraiment… [...] J’ai la grande certitude que notre Vénérable t’entoure 

d’une affection particulière afin que tu atteignes la sublimité de l’amour, t'attirant ainsi toutes les 

bontés divines de notre Jésus. 

Espérance. Oui, Bartolomé, espère en la miséricorde de ton Dieu, qui a eu la délicatesse de t’appeler 

par l'intermédiaire de notre Vénérable Gemma afin que tu fixes ton regard sur le Ciel ; c’est là la 

place que tu dois occuper. Sois reconnaissant. 

Abandonne-toi davantage à la volonté de Dieu lorsqu’il veut se servir de toi. Hier, Jésus a voulu te 

mettre à l’épreuve, mais n’aie pas peur, ce Jésus connaît tous les mouvements de tes bras et toutes les 

directions de ton regard lorsque tu conduis ta voiture vers Banyoles. Ta grâce n'en est que plus grande, 

et Jésus en tiendra compte. Vive Jésus ! 

Demain mardi, jour dédié comme victime ; livre-toi avec amour à notre amour, Jésus bien-aimé, afin 

qu’il accepte ce que tu fais par amour pour lui : jeûner le soir, ne mangeant que de la soupe et un peu 

de légumes ; prier les douleurs de notre tendre Mère la Vierge Marie, afin qu’Elle, qui est Victime 

d’amour, t’enseigne à être tout à son Jésus et ton Jésus. Dis à ton amour : Jésus, je t’aime ! Jésus, 

remplis mon cœur de ton amour pur ! » 

 

Bartolomé Terradas Brutau, né en 1874, après le décès de son père (important industriel textile 

barcelonais) en 1901, se consacra principalement à sa famille. De son mariage avec Pilar Soler Julià 

naquirent dix enfants, dont certains gardèrent une relation particulière avec Magdalena Aulina. 

Bartolomé mourut le 26 août 1948. 

Magdalena écrit cette lettre à Bartolomé Terradas le 4 janvier 1932, l’encourageant à aimer Jésus et à 

accomplir la volonté de Dieu avec une pleine confiance. Elle lui recommande en particulier la pratique 

des vertus théologales – foi, espérance, charité – pour être fort en toute circonstance. Elle lui rappelle 

aussi que le mardi est "le jour de victime", un jour pour se livrer avec amour à Jésus**, pour s’offrir à lui 

avec amour. En respectant fidèlement et avec persévérance ses engagements, Bartolomé pourra atteindre 

la "sublimité de l’amour". 

15-03-2025 



L’expression "victime" est forte. Mais elle n’est en elle-même pas étrangère à notre baptême. Il s’agit 

d’être des personnes au cœur rempli d’amour pour le Seigneur. 

Nous sommes "victimes" de l’amour envers le Seigneur lorsque nous lui offrons tout ce que nous faisons 

et, surtout, tout ce qui nous arrive. Être une victime est avant tout une question d’amour, plus qu’une 

question de souffrance. De fait, Magdalena dit : "victime pour se donner à Jésus par amour, afin qu'il 

accepte ce que tu fais par amour pour lui." Et elle ajoute : "jeûne… prie… demande l’aide de Marie, 

notre Mère, "victime" de l’amour." C’est ce que nous suggère l’Église en ce temps de Carême. 

Magdalena conclut sa lettre en signant : 

"Je t’apprécie dans le Très Saint Cœur de Jésus, de Marie et de notre Vénérable Gemma, Magdalena de 

J. M. y G." 

Magdalena est à Jésus, à Marie et à Gemma. Elle s’est totalement abandonnée à "son Jésus" : avec son 

Jésus, elle a tout, avec son Jésus, elle possède tout. Jésus seul lui suffit. 

La vie de Magdalena, depuis sa jeunesse, s’écoule déjà dans une union mystique avec Jésus Crucifié, 

sans désirer quoi que ce soit du monde. Son bonheur est d’être toute à Dieu. C’est pourquoi Magdalena 

dit à Bartolomé d’être "en paix" pour elle : le monde entier est petit quand on possède Jésus ; avec 

Jésus, on a tout, et Jésus seul suffit. 

"Le Seigneur m'a dit: 

"Ma grâce te suffit: car la puissance se déploie dans la faiblesse." 

C'est pourquoi, bien volontiers, je me glorifierai plutôt de mes faiblesses, afin que repose sur moi la 

puissance du Christ. 

C'est pourquoi je me complais dans les faiblesses, dans les insultes, dans les détresses, dans les 

persécutions et dans les angoisses pour le Christ. 

Car, lorsque je suis faible, c'est alors que je suis fort" 

(2 Corinthiens 12,9-10). 

 

Que ces paroles de l’apôtre Paul nous accompagnent sur le chemin du Carême, afin de raviver notre 

vie spirituelle à l’imitation de la vénérable Magdalena Aulina. 
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